
Lettre ouverte aux nouveaux maires de villes de plus  
de 50 000 habitants 

 

 

Objet : Il est urgent d'agir pour des villes inclusives et adaptées aux familles 

 

Madame la Maire, Monsieur le Maire, 

Toutes nos félicitations pour votre récente élection.  

En ce début de mandat nous tenons à attirer dès aujourd’hui votre attention sur un défi 
majeur de votre mandat à venir.  En tant que maire d’une commune de plus de 50 000 
habitants, vous êtes en première ligne face à une problématique quotidienne pour 
nombre de vos administré·e·s mais qui reste pourtant trop souvent invisibilisée : nos villes 
sont aujourd'hui inadaptées à la vie avec de jeunes enfants. 

Pour que ce sujet trouve la place qu'il mérite tout en haut de la pile des dossiers qui vous 
attendent, l'application May a décidé de se faire le relais des familles, et la Fondation pour 
l’Enfance s'associe à ces recommandations qui rejoignent son propre plaidoyer. 

En mars 2026, nous avons mené une vaste enquête auprès de 2 200 parents d’enfants de 
moins de 3 ans. Les chiffres, tout particulièrement dans les grandes agglomérations, sont 
sans appel et mettent en lumière des problèmes structurels dans la vie des familles 
citadines. 

Des déplacements difficiles et anxiogènes : 87% des parents rencontrent 
régulièrement des obstacles lors de leurs trajets (trottoirs étroits, voitures garées, 
travaux…). 67% des parents déclarent avoir déjà renoncé à une sortie ou une activité avec 
leur enfant à cause de l’aménagement de leur ville. 52% ne se sentent pas vraiment en 
sécurité lorsque leur enfant joue ou se déplace dans l’espace public. 

Un environnement qui inquiète fortement : 66% des parents se disent inquiets de 
l’impact de la pollution (air, bruit, saleté) sur la santé de leur enfant et 64% renoncent 
parfois à les laisser jouer dans un parc à cause du manque de propreté. Près d'un parent 
sur deux juge l'accès à la nature insuffisant. 

 

 



Une absence cruelle d’infrastructures de base : 80% des parents ont déjà dû nourrir ou 
changer leur enfant dans des conditions inconfortables. 96% peinent à trouver des 
toilettes avec table à langer et 89% ne trouvent pas facilement un endroit abrité et gratuit 
pour nourrir leur enfant. 

Un manque criant de soutien et de services : 30 % des parents estiment que leur 
municipalité ne les soutient pas réellement dans leur rôle. Cette perception est 
lourdement aggravée par le manque structurel de places en crèche et de lieux d'accueil 
adaptés. Cela renforce un sentiment global d'invisibilisation : 59 % des parents disent 
avoir parfois l’impression de déranger lorsqu’ils sont avec leur enfant dans les lieux de vie 
ordinaires (boutiques, cafés, administrations). 

Face à ce constat alarmant, nous avons interrogé les familles sur les solutions qu’elles 
souhaiteraient voir mises en œuvre. Nous venons ainsi avec des solutions, portées par les 
familles elles-mêmes. Vous trouverez en pièce jointe un document détaillant des 
propositions concrètes que nous vous relayons pour bâtir une ville à hauteur d'enfant. 
Ces pistes d'aménagement et de services s'articulent autour de trois priorités majeures : 

●​ Créer un environnement sain et protecteur : réduire la pollution autour des lieux 
fréquentés par les enfants, renforcer la propreté et développer la nature en ville. 

●​ Penser l’espace public à hauteur d’enfant : garantir des parcours sans obstacles, 
aménager des "rues aux enfants" et installer du mobilier urbain adapté. 

●​ Renforcer le soutien aux parents : développer massivement les services de la 
petite enfance et inciter les commerces à adopter le label “le choix des familles”. 

Pour orchestrer cette transformation, nous soutenons vivement la création d'une 
délégation aux droits de l’enfant dans chaque mairie. Il s'agit d'un cadre indispensable, 
notamment poussé par Francesca Pasquini, ancienne députée et membre de la 
délégation aux droits des enfants, pour intégrer ces enjeux de manière transversale dans 
toutes les politiques locales. 

Adapter nos villes aux besoins des familles est un levier indispensable pour le bien-être 
de vos administré·e·s, pour l'attractivité de votre commune et pour rendre la ville plus 
apaisée et accessible pour tous les citoyen·ne·s. 

Nous serions honorés de pouvoir échanger avec vous ou vos équipes sur ces 
propositions lors d'une prochaine rencontre. 

Dans cette attente, nous vous prions d'agréer, Madame la Maire, Monsieur le Maire, 
l'expression de nos salutations respectueuses. 

 

 


